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qu'il vaudrait mieux adopter entièrement
un système de protection. En Angleterre,
l'industrie lainière -s'est développée à la fa-
veur du tarif le plus rigoureux dont nous
ayons jamais entendu parler.

M. LOW: Le tarif est-il en vigueur au-
jourd'hui?

M. SEXSMITH: Il a été maintenu jusqu'à
ce que cette industrie fût en mesure de lut-
ter contre tout l'univers. L'an dernier,
l'Angleterre a produit. 133,000,000 de livres
de laine. Je signale ces faits afin de faire
ressortir l'importance considérable de l'in-
dustrie des lainages.

En France l'industrie textile procure du
travail à 2,000,000 de personnes, et son ren-
dement a une valeur de 235,000,000 de francs.
L'Allemagne emploie plus de gens dans l'in-
dustrie textile que dans toute autre indus-
trie, et les lainages qu'elle fabrique valent
266,233,000 de marcs. La situation est la
même chez quelques-unes des nations moins
importantes comme la Belgique, la Hollande
et la Suisse.

Maintenant si l'honorable député veut
m'écouter, je lui dirai comment cette indus-
trie a été établie, et il tirera la conclusion
que ce n'est pas accidentellement qu'elle a
pris les énormes proportions qu'elle a actuel-
lement. J'indiquerai les moyens que quel-
ques-unes des grandes nations ont adoptés
afin de donner l'essor à cette industrie. Il
nous faudra revenir en arrière. Nous cons-
tatons qu'au 12e siècle, sous le règne de
Henri II, la laine était le principal article
d'exportation en Angleterre. Un auteur dit
que la population de toutes les nations du
monde portait des habits confectionnés en
Flandre avec de la laine anglaise. Etre
aussi riche qu'un comte de Flandre, c'était
être fort riche, en vérité.

C'est le roi Edouard III qui abréellement
créé l'industrie de la laine en Angleterre,
car c'est lui qui envoya chercher dans les
Flandres pour les amener en Angleterre des
ouvriers en laine flamands, qui étaient, à
cette époque, des spécialistes dans la fabri-
cation du drap. Jusqu'lors l'Angleterre
connaisait bien peu de chose dans la fabri-
cation des draps, car elle exportait toute sa
laine. Le roi Edouard III fit venir ces ou-
vriers en laine qui s'établirent en Angle-
terre et portèrent l'industrie manufacturière
à son plus haut point. Dès que le roi dit
qu'il pouvait fabriquer la laine d'Angle-
terre dans son pays, que fit-il? Monsieur
l'Orateur, il imposa la peine de mort à tous
ceux qui exporteraient de la laine d'Angle-
terre. N'est-ce pas là de la protection ab-
solue? J'inviterais l'honorable député à
étudier un peu l'histoire, à aller dans la
bibliothèque pour y lire l'histoire de cette
industrie en Angleterre depuis le 14e siècle
jusqu'à 1774, alors que l'industrie des laines
avait pris un tel développement que l'An-
gleterre pouvait fournir au monde toutes les
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étoffes nécessaires. En 1774, le parlement
vota une loi pour protéger les machines qui
avaient été inventées pour fabriquer le drap.
Il défendit l'exportation de ces machines
dans tout pays étranger sous peine d'une
amende de £200. En 1781 cette loi fut modi-
fiée. J'ai pris la peine d'aller dans la bi-
bliothèque en chercher la date je conseil-
lerais à mon honorable ami d'y aller lui-
même et il trouvera des choses intéressantes
à lire. Comme je l'ai dit, la loi fut modifiée
en 1781, et la peine imposée à ceux qui ex-
portaient des machines fut une année d'em-
prisonnement avec une amende de £200.
Toute personne qui était surprise sur un
vaisseau anglais à exporter des machines
ou des outils employés dans la manufacture
de la laine ou autres tissus, était passible
d'une amende de £200, et d'une année d'em-
prisonnement. Si le capitaine d'un navire
anglais était trouvé coupable de cette faute,
il perdait pour 'la vie son droit d'agir
comme capitaine. Cette loi, modifiée à dif-
férentes reprises, continua d'être en vigueur
jusqu'en 1842, à l'époque de l'adoption de
la politique de Cobden ou jusqu'au règne
de la reine Victoria. Quel est le membre de
cette Chambre qui osera maintenant contre-
dire le fait que cette industrie a été déve-
loppée en Angleterre et portée à ce haut
degré de succès par la plus rigide protec-
tion? Mais, monsieur l'Orateur, c'est la
protection la plus active qui ait jamais été
inscrite dans les statuts d'aucun pays, et
elle a atteint une position qui lui a permis
de défier toutes les nations du monde. Les
manufacturiers anglais pouvaient fabriquer
à meilleur marché que ceux d'aucun autre
pays, ils fournissaient le monde entier d'un
oroduit fini, et ils devinrent riches et mil-
lionnaires. Cette industrie a contribué au-
tant que toutes autres à enrichir l'empire
anglais, et même plus qu'aucune autre
industrie.

Voyons maintenant quelle a été l'histoire
de la création et du développement de cette
industrie aux Etats-Unis. En 1812 les
Etats-Unis étaient en guerre avec l'Angle-
terre, et la guerre n'avait encore duré que
peu de temps, lorsqu'ils s'aperçurent qu'ils
devaient compter pour leurs vêtements sur
le peuple même avec lequel ils étaient en
guerre.

Le gouvernement des Etats-Unis jugea
qu'il était nécessaire de faire quelque chose
pour placer les industries textiles sur une
base plus solide. Quelques tentatives fu-
rent faites et en moins de deux ans l'in-
dustrie avait doublé. Mais immédiatement
après la declaration de la paix avec l'An-
glpterre on constate que la position supé-
rieure .de l'Angleterre dans la fabrication
de tissus détruisait la fabrication domesti-
que dans les Etats-Unis, et en 1816, quatre
ans après la guerre, l'Angleterre fournissait
aux Etats-Unis pour $70,000,003 de draps.
Cet état de choses dura virtuellement de-


